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Le professeur Steiner a indique aussi une Variante de sa
methode, par laquelle on peut bluder la difficulte pratique
de faire coincider les deux boules indicatrices au moment
du debut de l'opöration. Elle consiste ä faire osciller devant
la source lumineuse une pendule qui la voile au moment
de son passage, c'est-ä-dire ä des intervalles determines et
reguliers. La ligne ondulee est alors interrompue ä des
distances qui correspondent ä la duree d'une oscillation de

pendule, et l'image est produite sur un tableau exactement
divise.

II est indifferent, d'ailleurs, que la chambre de l'objectif
tourne d'un mouvement uniforme ou non uniforme, et la
vitesse avec laquelle on la fait mouvoir n'a pas d'impor-
tance. Les relations des courbes tracees par les deux
boules restent toujours les memes.

La methode indiquee par le professeur Steiner parait
simple et pratique. II serait utile d'en faire l'application ä
la recherche de l'etat des planchers des grandes maisons
construites avec des poutres en fer depuis un certain
nombre d'annees. On n'a aucune indication sur l'etat de

ces poutres noyees dans les entrevous, et il est permis de

concevoir quelques inquietudes au sujet de la conservation
de Celles qui supportent les salles dedanse, par exemple,
soumises ä des chocs rythmes. Cette question intöresse
tout a la fois, dans leur domaine respectif, les ingenieurs et
les architectes.

iLe Genie cioil.)

You press the Button, we do the Rest.

Telle est la belle et retentissante devise de la Ce Eastman.
II va troisansj'achetai dans l'Amerique du Nord un Kodak
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4 junior; les premiers cliches developpes par la fabrique
meme ä Rochester donnerent des resultats excellents. Les
vues que je pris ä la suite etant en grande partie nuageuses,
j'attribuai ce defaut au manque d'habitude dans le develop-
pement des films, mais je fus dejäcette annee-la convaincu
de mon erreur. Dans un voyage dans le Sud de l'Ame-
rique, je pris avec mon Kodak des vues ä La Plata, Rio-de-
Janeiro, Bahia. La temperature humide de Rio rendit mon
appareil inutilisableen arretant le fonctionnementdu support
de l'objectif, mais ce defaut disparut de lui-mdme lorsque
j'arrivai dans un climat plus sec. A mon retourje fis ddve-

lopper les films par la Ce Eastman de Londres, apres m'etre
assure que le travail serait aussi soigne qu'en Amerique.
Quel fut mon etonnement lorsque trois semaines apres je
recus 65 films developpes dont 18 seulement pouvaient
donner de bonnes images ; 31 avaient requ pendant ledeve-
loppement des boursoufiures qui avaient souleve lacouche,
11 etaient perdus par suite de defaut de developpement,
d'autres etaient completement nuageux, 5 enfin ne purent
donner d'image par suite de negligence de ma part. On peut
se reprdsenter combien il est ddsagreable de voir perdus
des ndgatifs qu'on ne pourra jamais refaire. A toutes mes
reclamations, la Compagnie ne rdpondit pas un mot d'ex-
cuse. Dans mon dernier voyage en Suisse, j'obtins en

partie de bons rdsultats dus aux films achetds en Amdrique,
mais les ndgatifs faits avec les films de la Ce Eastman de

Paris furent totalement manques.
Mon opinion est done que le Kodak est un brillant

instrument, mais que les films laissent beaucoup ä ddsirer;
de plus leur developpement est beaucoup plus difficile que
celui des plaques, les rdsultats obtenus avec les films
developpes ä Londres l'indiquent suffisamment. Si un des lec-
teurs connait une bonne mdthode de developpement pour
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les films Eastman ou une meilleure fabrique, je lui serai
reconnaissant de bien vouloir me la communiquer.

B. H.

Les films de la Ce Eastman sont certainement prepares
avec tout le soin possible ; s'ils donnent souvent de mauvais
rdsultats, la cause en est ä la nature meme du film. Dans
toute pellicule la couche sensible est accessible des deux
cotes aux influences qui peuvent l'alterer; des lors elle est
bien moins stable que les preparations sensibles sur verre;
lä ou une plaque de bonne marque resisterait par exemple
ä une chaleur humide prolongee, les films et les pellicules en

general sont rapidement deteriores. Dans le eas des films
proprement dits, vient encore s'ajouter une cause de

deterioration marquee, l'electrisation du celluloi'de. On doit
done faire toujours usage de pellicules et de films fraiche-
ment prepares et renoncer absolument ä ce procede dans
les climats humides.

(Red).

Programme du cours de Photographie
pour photographes professionnels donne ä Geneve

en 1894.

Academie professionnelle. Fondation Bouchet. — Le
cours donne par M. le prof. L. Duparc aura lieu le mardi
et le mercredi de chaque semaine, ä 8 heures et demie du

soir, äpartir de janvier jusqu'ä fin mars 1894, soit pendant
douze semaines ; 24 lemons donnant un total de 36 heures.

Ce cours sera essentiellement pratique.
Locaux : Ecole de chimie.
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